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LaManche, très bonne élève
Comme l’année dernière, la Manche se place en tête des

départements normandsgrâce àun tauxde réussite aubac
de88,3%.Ilesten légèrebaisseparrapportà2022(89,5%).
Le département fait aussi mieux que la moyenne nationale
(84,9%). La filière générale obtient le tauxde réussite le plus
élevé avec 93,8 % d’admis, suivie par la filière profession-
nelle avec82,8%puis technologiqueavec80,8%d’admis.
Dansl’AcadémiedeNormandie, tousbacsconfondus, l’exa-
men a été obtenu par 85% des candidats à l’issue du pre-
mier groupe. Ils étaient 33 474 à passer les épreuves cette
année. Pour le second groupe, les oraux de rattrapage dé-
butent dès aujourd’hui mercredi 5 juillet jusqu’au vendredi
7 juillet.

«C’est la fin
d’un cycle »

ENZOLePARQUIeR
Équeurdreville
Bacgénéral TB

« Je suis fier. Je ne pensais
pas avoir lamention TB. Je
connaissais déjàmes notes
de spécialités. Il me fallait une
bonne note enphilo et au
grandoral. Je suis venu avec
des amis car onpréférait voir
les résultats en vrai plutôt que
sur Internet. C’est la fin d’un
cycle. C’est symbolique.
L’annéeprochaine je reste à
Millet pour la prépa Lettres. »

«Déçue dema
note de l’oral »

LOANNeLeGRAS
Saint-Christophe-du-Foc
BacST2S

« Je savais que j’allais avoir
monBac. J’ai eu debonnes
notes au contrôle continu et
dans les spécialités.Mais je
pensais avoir réussimon
grandoral et j’ai eu une très
mauvaise note. Je suis déçue.
Je visais lamentionAB. Pour
l’annéeprochaine, je suis
acceptée en école
d’infirmières à
Cherbourg. Aujourd’hui, ça
marque la fin du lycée et le
début de la vie d’adulte. » ÎL’émotion était grande pour les nouveaux bacheliers.

« Je prépare
déjà la rentrée »

ÉMIlIeNBURNel
eTNOlANSAcHe
Octeville
Bacgénéral

Émilien : « Je suis accepté en
fac de Langues étrangères
appliquées. J’ai déjà pu
rechercher des apparts etme
préparer pour emménager à
Toulouse. »
Nolan : « J’ai eu 7 enphilo et 9
au grandoral. J’ai un peu raté
mais j’aimonBac ! Je suis 8e

sur liste d’attente pour intégrer
unBUTQualité, logistique
industrielle et organisation à
Nantes. »

« J’ai hâte
deme spécialiser »

QUeNTINGARlANdAT
Saint-Christophe-du-Foc
Bacgénéral AB

«Pour ne pas avoir le bac, il
faut le faire exprès. Le plus
important c’est Parcoursup.
J’ai hâte d’être en études
supérieures pour enfinme
spécialiser et arrêter de perdre
mon tempsdans certaines
matières qui ne vont pas
m’être utiles. C’est la fin d’une
période. Et aujourd’hui est un
grandmoment avec nos
camarades et nos profs. »

édUcATION.Au lycée Jean-FrançoisMillet, les élèves de terminale ont découvert les résultats du baccalauréat, hiermatin

Le verdict est tombé pour les lycéensmanchois
ILESTpresque9h30,Quen-

tinGarlandat, lycéen àMillet, a
les yeux rivés sur les affiches.
Les résultats du baccalauréat
2023 s’apprêtent à être dévoi-
lés sur les vitres du foyer. Le
jeunegarçonn’apas l’airstres-
sé. «Jesuisendétente. Jesais
que je l’ai. J’ai calculéma note
grâceàunsimulateur sur Inter-
net. » Depuis 2021, avec les
nouvellesmodalitésdubacca-
lauréat, les élèves connaissent
déjà leurs notes des épreuves
despécialitéspasséesaumois
demarsetdescontrôlesconti-
nus.Dans l’équation, il ne reste
que deux inconnues : la note
de philosophie et celle du
grandoral.

«Un rite
de passage »

«Çaresteun ritedepassage,
admet Philippe Colin, le provi-
seur. On est contents de rece-
voir les jeunespour l’affichage.
Le rituel est toujours là. » Avec
94,3% de réussite au bac gé-
néral, le lycée cherbourgeois
se situe au-dessus de la
moyennedépartementale (voir
ci-dessous). Pour le bac
sciences et technologies de la
santé et du social (ST2S), la
réussite est un peu plus faible
avec 78,1%. « C’est ce qu’on
attendait dans notre établisse-
ment. Nous avons de plutôt
bons résultats. Je suis satis-
fait. »
Malgréunsuspensemoindre,

l’émotionest toujoursprésente
le jour J. Dans la cour, des di-
zaines d’élèves arrivent au
compte-gouttes. Ashley, en
ST2S, tombe dans les bras de
samère en pleurs. « Je croyais
que je n’allais pas l’avoir »,
confie-t-elle, soulagée avant

de sortir son téléphone pour
prévenir ses proches. Céline
Fafin, samère, confirme : « Ça
aétéuneannéedifficile.Jesuis
très fière d’elle. »
Pour la jeune diplômée, le

bac n’est qu’une étape
puisqu’elleattenduneréponse
positive de Parcoursup pour
intégrer une école d’aide-soi-
gnante. Quentin, confiant au
départ, est quand même sur-
pris : « J’ai eu lamentionAB, je
nepensaispas ! »L’annéepro-
chaine, il prendra la direction
de l’université de Lisieux pour
un BUT Techniques de com-
mercialisation. Plus loin, Pau-
lineGaiffe reçoit les félicitations
de sa professeure de philoso-
phie pour sa mention TB et sa
très bonne note en philo. « J’ai
eu 18 alors que j’ai tourné au-
tour de 10 toute l’année. Je
suis contente de tout le travail
donné, ça clôture bien le ly-
cée ! »

Des rattrapages
dèsaujourd’hui
Au total à Millet, seuls deux

élèves, l’un en filière technolo-
giqueet l’autreengénérale,ont
été refusés à l’examen.
29 autres sont convoqués aux
oraux des rattrapages comme
LolaDuval, en terminaleST2S.
« Je m’y attendais. J’ai passé
ungrandoralcatastrophique»,
justifie-t-elle. Elle est convo-
quée dès ce mercredi matin à
Saint-Lô. Hier, plusieurs pro-
fesseurs étaient présents aux
côtés des terminales pour re-
mettre les bulletins et les
conseiller avant l’épreuvede la
dernière chance.
Les admis peuvent désor-

maisprofiter de leur été, lepré-
cieux sésameenpoche.

Juliette VOISIN Î Il y avait de l’émotion hier matin dans la cour du lycée Jean-François Millet pour l’annonce des résultats du baccalauréat.


